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Dossier «irak

La guerre en Iraq
et son cortege d'illusions

*-a guerre que nous avons vecue dernierement a ete marquee par de nombreuses illusions. Avec en

Premier, l'illusion des politiciens au pouvoir ä Washington, de Donald Rumsfeld en premier lieu. L'illusion

de croire que le monde et les Nations unies soutiendraient une guerre menee en Irak sous le cou-
Vert de la lutte contre le terrorisme. Illusion de Washington toujours, de croire pouvoir modeler l'ordre
Mondial ä sa guise et imposer paix et stabilite. Illusion de croire que ce conflit n'aurait pas de
consequence durable pour le systeme international en general et l'equilibre regional en particulier. Illusion

er,iin de croire que le monde accepterait sans autre la politique de deux poids deux mesures du gou-
Vernement americain.

III

Maj Marc-Andre Ryter

usion aussi du pouvoir
ülctatorial irakien. Illusion cle
roire qu'il pourrait continuer

'ndefiniment ä narguer la com-
munaute internationale malgre
eux agressions contre des
tats voisins, malgre des cam-

Pagnes de gazage contre la
minorite kurde du nord du pays,
^algre les tueries contre la
mixite chiite du sud du pays, et
"tin malgre le non-respect

ces obligations decoulant du
essez-le-feu de l'apres-guerre

su Golfe de 1991. Illusion de
dam Hussein de croire

^u il pourrait nier sans fin ses
ambitions dans le domaine des
etme?. de destruetion massive,

qu il pourrait compter sur la
sistance heroique de ses
ouPes et de sa population.

J.Uusion des Nations unies,
ont cru pouvoir s'opposer

santedASSemS de ''"yper-Pf-S-
cl'ite Amerique...

cjHusion de certains politi-
ns d'Europe de l'Ouest, qui

Polt
pouvoir s'opposer ä la

"tque americaine dans un

SMS

nouvel elan de moralisme et
de legalisme qui leur a cruelle-
ment fait defaut en 1999, au

moment des bombardements
sur la Republique federale de

Yougoslavie. Illusion aussi de

croire que les Etats-Unis ne

pourraient pas atteindre leur
objeetif rapidement, meme si

la passivite des forces irakiennes

en a surpris plus d'un.
Illusion de croire pouvoir malgre
tout beneficier, eux aussi, de

retombees economiques juteu-
ses dans le cadre de la
reconstruction de l'Irak.

Illusion du monde arabe, qui
reve d'une unite bien difficile
ä etablir, et qui pense pouvoir
etablir la paix sans tenir compte

d'Israel et des Americains.

Illusion egalement des

opinions publiques qui, ä force
de condamner George Bush,

en ont oublie les atrocites de

Saddam.

Illusion du peuple americain,

qui croyait que la guerre
en Irak allait permettre d'eli-
miner la menace d'attentats

sur son territoire.

N'6-7. 2003

Illusion des medias, surpris
par les morts d'une guerre
qu'ils croyaient pouvoir etre

propre et qu'ils vendaient
comme teile. Mais a-t-on dejä
vu une guerre semblable sans
morts

Illusion des journalistes aussi,

qui ont cru pouvoir sans

risques aller oü bon leur semble,

et en particulier sur les

lignes de front.

Illusion des humanitaires,
qui ont voulu une Separation
claire et nette des acteurs, et
une action quasiment
independante du deroulement des
combats.

Illusion des experts en tous
genres, rivalisant d'imagination

pour predire l'imprevi-
sible.

Illusion suisse aussi. Celle
de notre neutralite. Avons-
nous vraiment ete neutres,
lorsque nous denoncions la
violation du droit international
par les Americains, tout en
nous engageant activement
pour soutenir l'effort huma-
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nitaire et preparer la
reconstruction. N'est-il pas illusoire
de croire pouvoir rester neutre
face ä une guerre de cette

envergure

Finalement, illusion de croire

que des reponses simples et ca-
ricaturales pouvaient resoudre
des questions infiniment
complexes.

Au croisement de toutes ces

illusions, il y a eu la realite
d'une guerre cle grande
ampleur. Une guerre qui, comme
toutes les guerres, s'est averee
cruelle et dont les populations
civiles ont fortement souffert,
la plupart du temps des

consequences indirectes des combats.
Une guerre qui a fait de nom¬

breuses victimes, bien reelles
celles-ci. Nous ne devons
jamais oublier que la guerre
entraine aussi le chaos, la misere
et la tristesse. Au bout du compte,

il y a plus de perdants que
de gagnants... Mais dans le cas

de l'Irak, il y a aussi l'espoir
d'une societe plus juste.

M.-A. R-

Antichars: les Europeens depasses?

L'echec du programme de missile antichar ä moyenne portee europeen Trigat,
successeur designe du celebre Milan, n'est en rien le revers d'une Cooperation comme une

autre. II marque le declin d'un savoir-faire europeen dans ce domaine et laisse le champ

libre aux concurrents americains avec le missile Javelin (Lockheed-Martin) ou israeliens

avec le Spike (Rafael). Au moment oü l'Europe se dote de systemes d'armes dits

de souverainete, comme le missile de croisiere Sclap EGIStorm Shadow et le futur missile

air-air Meteor, eile laisse beante la porte ouverte aux missiles tactiques etrangers.

Pourtant, il existe en Europe des solutions ä l'etat de projets tres avances. Beaucoup

considerent que c'est l'abandon d'un secteur pionnier europeen avec le premier missile

antichar SS 10 mis en service ä partir de 1952, y compris dans l'armee americaine.

D'autres, y voient aussi la fin de la Cooperation franco-allemande qui, ä travers le

GIE Euromissiles aujourd'hui moribond, avait donne naissance, en 1973, au Milan. Ce

dernier, veritable Systeme multicibles, a connu un immense succes commercial dans le

monde entier avec 44 pays clients dont 11 en Europe et dans l'OTAN. Ce qui represente

un total de pres de 350000 missiles et 10000 postes de tir commandes. Engage au

combat ä partir de 1976, le Milan a prouve ses qualites autant dans le domaine antichar,

qu'en anti-retranchements ou anti-snipers mais aussi, comme Systeme d'observation et

de gestion de crises. Autant de missions, mis ä part l'antichar pur et dur, que sont
incapables de remplir des missiles comme le Javelin ou le Spike, tous deux d'attaque par le

toit et «Tire et oublie». Malgre cela, si l'Europe ne se reprend pas dans les annees qui
viennent, ce seront bien ces deux missiles qui s'imposeront sur le marche, faute d'un

successeur au Milan, y compris dans les armees europeennes. C'est d'ailleurs ce qui

commence ä se produire avec l'annonce par le MoD britannique de l'adoption du missile

antichar americain Javelin. (TTU Europe, 30 janvier 2003)

24 RMSN 6-7
.2003


	La guerre en Iraq et son cortège d'illusions

